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Éditorial
Ne restons pas prisonniers 
du présent, autorisons-nous
un brin d’utopie !

Imaginons un monde où l’éco-
nomie ne brise plus les vies
mais les sert ; où la réussite
ne se mesure pas seulement
à l’Audimat ou à l’accumu-
lation de richesses ; où pallier
n’est pas un droit ; où l’éga-
lité des droits est une réalité ;
où la citoyenneté a un sens
bâti sur la justice sociale.

Imaginons une société où le
vivre-ensemble l’emporte sur
l’indifférence, le repli sur soi
ou la violence ; où la culture 
et l’information ne sont pas
des marchandises ;  où le
spor t n’est plus l’otage de
l’argent-roi ; une société qui
mise sur sa jeunesse.

Imaginons des territoires où
chacun peut s’épanouir, avoir
accès à un travail, à toutes
les cultures et à des loisirs
de qualité.

Tout cela reste à construire.

S ’ i l  es t  l ég i t ime  que  des
spécialistes, des experts, des
élus s’expriment sur toutes
ces questions, ils n’ont plus 
le monopole de la parole.

La voix des militants asso-
ciatifs, complémentaire de
celle des partis politiques et
des syndicats, doit se faire
entendre.

La voie originale et singulière
de l’engagement associatif et
de  l ’ éduca t i on  popu l a i r e
permet de débattre en toute
liberté, de se forger une opi-
nion, de partager des convic-
tions et de les faire connaître.

Alors que la “sondocratie” et
la “médiacratie” proposent
des images réductrices, sim-
plificatrices, parfois falsifica-
trices de notre société, la vie
a s s o c i a t i v e , r é v é l a t r i c e  
d’une démocratie en actes,
démontre l’émergence d’une
réelle conscience civique.

Pour construire une démocratie
plus active, une solidarité plus
réelle, une laïcité plus vivante,
un i ssons  nos  i dées , nos
volontés et nos forces.

L’équipe de rédaction
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REGROUPEMENT FÉDÉRAL CULTUREL, LES 9 ET 10 FÉVRIER 2007 

La culture sur plusieurs fronts
L

es activités culturelles représentent
un nombre important de sections et
d’adhérents au sein de notre fédéra-

tion.Aujourd’hui, ces pratiques se déve-
loppent et la demande est sans cesse
croissante. La FAL 63 réaffirme dans sa
démarche d’éducation permanente glo-
bale, la reconnaissance du rôle premier
des habitants comme acteurs et auteurs du
développement culturel sur leurs terri-
toires.Quel est l’enjeu,l’intérêt de se fédé-
rer aujourd’hui au sein de la FAL quand on
peint,sculpte,quand on joue au sein d’une
troupe de théâtre ou danse dans un atelier,
quand on graffe ou pratique la dentelle
au fuseau ? Nous sommes persuadés
qu’ensemble,nous sommes plus forts,plus
pertinents, que le collectif est source de
richesse, il permet de mutualiser, de 
s’entraider, de faire découvrir… Encore
faut-il que tous nos adhérents soient
conscients d’appartenir à ce formidable
réseau qu’ils constituent.
Aussi, la FAL du Puy-de-Dôme propose-t-
elle à tous ses adhérents une rencontre
les 9 et 10 février 2007 autour d’un 
événement culturel et festif. Le premier
regroupement fédéral culture se tiendra à
Orcet et nous vous y convions d’ores et
déjà. Il s’agit pour nous de faire vivre ce
réseau de plus de 6 000 adhérents du Puy-
de-Dôme qui pratiquent une ou plusieurs
activités à dominante artistique ou cultu-
relle.
Nos objectifs sont multiples :
■ permettre aux adhérents d’avoir
conscience qu’ils font partie d’une fédé-
ration très implantée dans les pratiques
artistiques en amateur ;

PARCE QUE :
■ nous sommes les témoins d’une difficulté grandissante à
partager le sentiment d’appartenance à un destin commun
dans la République ;
■ nous refusons une société fragmentée, agrégat de ghet-

tos désunis et fondés sur les affinités électives, la préser-
vation des qualifications ou les assignations à résidence ;

■ la jeunesse, stigmatisée ou courtisée, doit pouvoir s’exprimer et être entendue afin de prendre
place dans la société ;
■ dans un monde ouvert, la France se construit par sa diversité et l’apport de ses immigrations,
la Ligue de l’enseignement, la FAL 63 mouvement laïque d’éducation populaire,
affirment à nouveau que :
■ la laïcité constitue la condition de la libre et perpétuelle invention des valeurs qui nous fondent ;  
■ l’ambition démocratique de la République doit être le recul des déterminismes ;
■ l’éducation doit permettre l’expression comme transformation de la violence ;
■ l’estime de soi et des autres s’éprouve dans l’action et le projet partagé,
et ouvrent un chantier national d’expression artistique et culturelle des jeunes pour dessiner
ensemble la France de demain.

PARTOUT DANS LE PAYS, DES JEUNES SE RÉUNISSENT EN ATELIER.
Dans un quartier, une commune, un collège ou un lycée, dans votre association, ils échangent, ils
inventent, ils imaginent. Un réseau national d’artistes associés à l’opération met à disposition des
œuvres, des idées, des pistes pour se lancer.
Un doudou - SDF ?
Des gants siamois pour apprendre à aimer ?
Une cage d’ombres pour s’entraîner à s’évader ?
Une danse pour passer les murs ou des mots, pour inventer des ponts ?
Un banquet des utopies, et des photos d’aujourd’hui pour dessiner nos paysages à venir…
Acteurs de leur projet, accompagnés dans leur démarche par des artistes et des intervenants,
les jeunes expriment par les arts leurs désirs et leurs idées pour demain, en France.

Ils se donnent un rendez-vous départemental (le 9 février 2007) puis national pour un affichage public
de leurs productions (1er au 10 juin 2007).
Vous êtes éducateur, animateur, enseignant(e), artiste, retraité(e) ou élu(e)… et vous voulez les
accompagner. Contactez la FAL 63.

POUR GARANTIR UNE PRISE DE PAROLE ARTISTIQUE DE LA JEUNESSE, IL S’AGIT DE :
■ susciter, accompagner, valoriser son expression ;
■ reconnaître ses rêves, ses espoirs d’émancipation individuelle et collective ;
■ assumer et affirmer l’utopie ;
■ faire l’expérience d’une démarche d’engagement ;
■ s’appuyer sur des mémoires multiples pour faire histoire ensemble afin de produire des réalisations
artistiques et culturelles.

UN PROJET QUI S’APPUIE SUR CE QUE VOUS FAITES ET PERMET DE LE VALORISER.
La FAL 63 s’engage à organiser, fédérer, être partenaire d’actions éducatives et culturelles qui concer-
nent les jeunes, dans des cadres variés (ateliers, éducation artistique, centres de loisirs et de
vacances,actions culturelles territoriales,accompagnement des pratiques artistiques en amateur…).

À PARTIR DE CES ACTIONS, OU DE NOUVELLES SI CE PROJET PEUT EN ÊTRE LE MOTEUR, IL S’AGIT:
■ de permettre l’expression des jeunes sur “Demain en France” ;
■ d’en garder une trace ;
■ d’en organiser la lisibilité et la restitution à un niveau local, régional ou national.
La mise en œuvre locale du projet ne dépend pas de la présence d’artistes comme condition sine qua non
mais nécessite qu’il soit construit sur la base d’une pratique professionnelle.

DONNER LA PAROLE, VALORISER LES EXPRESSIONS
Tous les types d’écritures et d’expressions artistiques peuvent contribuer. Les jeunes sont les véri-
tables acteurs du projet, leur expression respectée pour autant qu’elle relève d’une réelle démarche
artistique, appuyée par des artistes, des professionnels. Les traces qui seront présentées au
public lors de l’affichage départemental puis national rendent compte des parcours vécus par les
groupes impliqués. Il s’agit de valoriser autant le résultat que les questionnements, les expéri-
mentations, les conditions de réalisation qui nourrissent la restitution finale.

Appel à projets 
Dans le cadre de ces rencontres, nous
souhaitons proposer le vendredi 9
février dès 20 h une soirée consacrée
à un forum des pratiques en amateur
dans un cadre festif. Si vous faites par-
tie d’un atelier de pratique artistique et
si vous souhaitez montrer une partie de
votre travail lors de ces rencontres,
contactez-nous en remplissant un for-
mulaire que votre association a reçu ou
que nous pouvons vous envoyer sur
simple demande. Vous pouvez égale-
ment nous joindre directement pour
plus de renseignements.
Les condit ions techniques seront
simples et les mêmes pour tous les
groupes quel que soit leur projet : dix
minutes maximum pour les représen-
tations de spectacles vivants (danse,
théâtre, cirque, musique…), sur une
scène, avec un plein feu, sans décor.
Pour la partie exposition/installation,
deux œuvres maximum par adhérent
avec une limite de dix œuvres prove-
nant de la même association. Enfin, un
espace sera réservé pour les ateliers
de démonstration qui peuvent égale-
ment proposer aux visiteurs de prati-
q ue r.  Ces  a t e l i e r s  peuven t  ê t r e
ponctuels ou permanents.
Une attention toute particulière sera
por tée aux projets por tés par des
jeunes de 14 à 25 ans. En effet, dans le
cadre d’un projet de la Ligue de l’en-
se ignement  i n t i t u l é  “Dema in  en
France”, nous souhaiterions pouvoir
suivre, aider et accompagner spécifi-
quement ces jeunes adhérents dans
une démarche originale de prise de
parole à dimension artistique.

■ leur faire connaître la richesse des res-
sources artistiques et culturelles de réseau;
■ leur permettre de vivre un temps festif
collectif ;
■ leur fournir de multiples informations
concernant les pratiques artistiques 
en amateur.
Ce regroupement se déroulera sur 24 h 
selon le programme suivant :
■ Vendredi 9 février :
- 18 h : accueil, inauguration et premiers
échanges autour d’un buffet ;
- 20 h : “Les scènes ouvertes”.
Il s’agit de proposer aux amateurs de
montrer 10 minutes d’un travail ou deux
pièces exposées ou encore une tech-
nique. Sorte de forum des pratiques où
les “spectateurs” peuvent naviguer d’un

espace à l’autre.Ces projets peuvent être
en lien avec l’opération “Demain en
France”.
■ Samedi 10 février (voir ci-contre 
l’appel à projets) :
- 10 h : ateliers de pratiques artistiques
transdisciplinaires ;
- 13 h : repas pris en commun ;
- 15 h : rencontre autour des pratiques
artistiques en amateur en présence 
d’Alain Aufrère, chargé de mission à la
Ligue de l’enseignement sur ces questions;
- 17 h 30 : clôture.
Nous espérons que cette proposition
rencontrera un large écho auprès de votre
association et que la soirée du 9 février
sera à la hauteur de l’engagement artis-
tique de notre réseau.

Appel à projets “Demain en France” 
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LE  GUIDE  DU MOIS

France 
• Éducation
Le petit livre blanc sur “École et
collège : tout ce que nos enfants
doivent savoir” est sorti en
librairie. Gilles de Robien
déclare : “Les programmes sont
bons et je m’engage à ce que
tous les élèves y arrivent.”
C’est la méthode Coué ! Avec un
jugement sur ce manuel qui
laisse rêveur : “Un acte
refondateur… sans équivalent
depuis les lois Jules Ferry.”
Enseignants, parents, élèves,
soyez rassurés…

• Francophonie
Jean-Pierre Raffarin a été
désigné grand témoin de la
francophonie pour les Jeux
olympiques de 2008 à Pékin
pendant toute la durée des jeux
et pour la préparation afin
d’assurer que le français est bien
utilisé comme langue officielle
des J.O. ! Pourvu qu’il ne nous
exhume pas trop de termes
anachroniques du genre
“gouvernance” ! Comme
linguiste distingué, on aurait pu
trouver mieux !

• Agenda chargé
Entendue ou vue dans les
différents médias, la semaine 
du 16 au 20 octobre était :
- la 17e Semaine du goût ;
- la Semaine de la sécurité
routière ;
- la “Semaine bleue” (semaine
des retraités et des personnes
âgées) ;
- la Semaine du médicament.
Elle comprenait en outre, le 17,
la Journée mondiale du refus 
de la pauvreté et, en fin de
semaine, les Journées des
métiers d’art.
De telles actions ponctuelles qui
foisonnent à longueur d’année
sont-elles toujours suivies
d’effets ou servent-elles à
donner bonne conscience à des
citoyens qui, tellement sollicités
pour toutes ces “bonnes causes”,
ne savent plus trop où donner
du militantisme ?
Trop de mobilisation
tue la mobilisation.

Tunisie
Signe ostentatoire
Face à la montée des intégrismes
islamistes, de hauts dirigeants
politiques tunisiens (la Tunisie
est constitutionnellement un
pays musulman) demandent à ce
que soit effective l’interdiction
du port du voile “dans les
établissements publics,
éducatifs et universitaires, ainsi
que dans tous les espaces
publics” en application d’une
circulaire en vigueur depuis
le début des années 1990.

Angleterre
Signe ostentatoire
Une employée britannique de la
British Airways a été suspendue
parce qu’elle a refusé de retirer
le crucifix qu’elle portait
en pendentif.

ICI & LÀ RENDEZ-VOUS
MANIFESTATIONS
Culturel 
● Du 16 janvier au 3 février : expo photos Marie-Elsa Niels

à Faxlexpo

UFOLEP  
● Le 17 décembre : critérium départemental de karaté à Cermont

au gymnase Jules-Ferry
● Le 14 janvier : championnat départemental UFOLEP de cross-country

à Châtel-Guyon
● Les 20 et 21 janvier : gymnastique sportive : départemental masculin 

à Gannat
● Le 21 janvier : critérium départemental de tir à l’arc à Pont-du-Château
● Les 27 et 28 janvier : gymnastique sportive : départemental catégories

nationales féminines à Combronde
● Le 27 janvier à Aulnat et le 30 janvier à Champeix : tournoi de badminton

USEP 
● Les 11 et 18 décembre : journées “activités athlétiques” à Aubière
● Les 1er et 2 février : journées “jeux de lutte” à Clermont-Fd

ASSEMBLÉE GÉNÉRALE UFOLEP

Des citoyens… sportifs !

Lors de l’assemblée générale du
comité UFOLEP du Puy-de-Dôme
qui s’est déroulée à Châteaugay le

13 octobre 2006, la présidente, Annie
Coly, a rappelé les trois axes du projet
fédéral de l’UFOLEP et a ensuite assuré
que le comité départemental poursuivait
l’engagement entrepris pour œuvrer à la
formation du citoyen sportif au travers
des valeurs fondatrices de l’UFOLEP 
que sont la laïcité, la citoyenneté et la
solidarité.
Et même si la compétition constitue une
réalité incontournable qu’il convient de
soutenir, elle ne représente plus l’essen-
tiel des besoins d’activités physiques et
sportives. Ces pratiques doivent être
conviviales, qualitatives et si possible 
de pleine nature.
Depuis la saison dernière,le comité direc-
teur a organisé son travail autour de la
communication, la vie sportive et la for-
mation.La présidente a insisté sur le rôle
indispensable des nombreux bénévoles
qui œuvrent tout au long de la saison
dans la vingtaine de commissions tech-
niques.
Le rapport d’activités montre des effectifs
stables avec 17 200 licenciés (dont 63 %
de féminines) pour 286 associations affi-
liées.Les activités physiques d’entretien

sont les plus pratiquées (6 853 prati-
quants),mais la gymnastique artistique,la
randonnée pédestre et les activités
cyclistes ont toujours autant de succès.
Le sport collectif le plus pratiqué est le
volley-ball chez les adultes et le rugby
chez les jeunes.Par ailleurs,le badminton
est en plein essor avec 290 licenciés.
Deux événements de multiactivités ont
été organisés cette année :
■ la Fête de l’UFOLEP à Chappes, du 26
au 28 mai 2006, avec le rassemblement
national de football UFOLEP des “Vieux
Crampons”;
■ le Triathlon UFOLEP à Pont-du-Château,
le 25 juin 2006.
Cette saison, le site Internet a remporté
un vif succès.De plus, l’UFOLEP du Puy-
de-Dôme continue d’accorder une place
importante à l’accompagnement des ani-
mateurs,officiels et dirigeants,un accrois-
sement important des sessions de
formation.
Enfin, la présidente rappelait qu’au 
travers des nombreuses activités, forma-
tions et manifestations proposées,
l’objectif de l’UFOLEP n’était pas de faire
des consommateurs de pratiques spor-
tives,mais des citoyens sportifs éclairés et
solidaires dans une société respectueuse
des différences.

L’assemblée générale du comité
USEP 63 s’est tenue le 10 octobre
dernier dans la salle des fêtes de

Joze.En effet,comme le veut la règle ins-
tituée depuis quelques années mainte-
nant, c’était au tour de l’association de
coordination de “Dore Allier Durolle”
d’accueillir cette réunion statutaire de
rentrée.
En présence de Monsieur l’Inspecteur
d’académie, le comité USEP départe-
mental a fait le bilan d’une année sco-
laire 2005/2006 qui s’est révélée positive
à différents niveaux :
■ au niveau des effectifs enfants/anima-
teurs : la progression est significative
puisque sur un an, le comité USEP a
gagné plus de 1 000 enfants et près d’une
trentaine d’animateurs adultes ;
■ au niveau des activités : en liaison
directe avec la progression des effec-
tifs, celle des activités est également
importante, puisque ce sont 10 596

enfants qui ont participé aux 5 journées
et aux 75 demi-journées proposées dans
18 activités.
Comme a pu le souligner Christian
Lachaux dans son rapport moral, cette
évolution tient, notamment, au travail
effectué par les associations de secteurs
qui,grâce à l’organisation des rencontres
de proximité, contribuent à la dynami-
sation du sport scolaire sur le territoire
départemental.
À l’heure où l’USEP est confortée dans sa
mission de service public par l’actuali-
sation de la convention signée avec le
ministère de l’Éducation nationale, sou-
haitons que le comité USEP du Puy-de-
Dôme,grâce à l’aide précieuse du Conseil
général et le soutien de l’inspection aca-
démique et de la direction de la Jeunesse
et des Sports, continue sur cette voie et
fédère de plus en plus d’écoles, d’ensei-
gnants et d’enfants autour du triptyque :
sport,pédagogie,esprit associatif.

ASSOCIATIONS SPORTIVES :
UFOLEP :
■ Football : Association sportive de la
Haute-Dordogne - Association sportive
celluloise - Union sportive Combronde
■ APE : Tonic détente à Bouzel - La
Dynamique cisternoise
■ Basket : Amicale du personnel des
Gravouses à Clermont-Fd
■ Aïkido : Aïkido club cournonnais -
Cercle riomois d’aïkido

■ Sports mécaniques : Initiation décou-
verte des Combrailles en quad à Youx
■ Natation : Cercle des nageurs de
Super-Besse.
■ Tir à l’arc : Sancy Artense tir à l’arc
à La Tour-d’Auvergne
■ Cyclotourisme : Energie cycle Mozac
USEP : école publique St-Priest-Bramefant

ASSOCIATIONS CULTURELLES :
■ Théâtre : association Arts à Vic-le-
Comte

ASSEMBLÉE GÉNÉRALE USEP 63

Bilan de l’année scolaire

Poursuivre notre action 
en faveur des jeunes
Déjà très impliquée dans le dépar-

tement par la vie associative des
jeunes dans le cadre du réseau

des “juniors-associations”, la Fédération
des associations laïques du Puy-de-Dôme
a souhaité, lors de la dernière réunion
du conseil d’administration, poursuivre
son action en direction des jeunes.
Le projet suivant a été validé par nos élus.

Projet FAL 63 / Centre de
ressource de la vie associative
des jeunes
Objectif général : accompagner l’ac-
tion associative des jeunes.
Objectifs spécifiques :
■ accompagner l’action des associations
locales en direction des jeunes en parte-
nariat avec d’autres organismes ;
■ promouvoir par l’assistance et l’ac-
compagnement la vie associative pour
et par les jeunes : “juniors-associations”.
Les actions envisagées seraient :
■ d’organiser la médiation entre les jeunes,
l’association et les dispositifs existants ;
■ de mettre en place d’une stratégie de
développement de la vie associative pour
les jeunes ;
■ de créer des événements et aider à
l’animation locale en direction des jeunes ;
■ de coordonner ces animations locales ;
■ de créer et former un réseau d’accompa-
gnateurs locaux et de relais territoriaux ;

■ d’accompagner directement les
juniors-associations.
Les interventions se feraient sur l’en-
semble du territoire départemental :
zones rurales, zones urbaines,quartiers.

Moyens humains nécessaires :
Un animateur-coordinateur, le respon-
sable départemental FAL 63 des juniors-
associations,le responsable vie fédérative
FAL 63,une équipe de militants intéressés
par le projet et un secrétariat.

Financement :
■ FAL 63.
■ Poste FONJEP (animateur-coordi-
nateur).
■ Partenariats divers.
C’est pour cela que la Fédération des
associations laïques recrutera prochai-
nement un animateur-coordinateur dont
les fonctions seront les suivantes :
■ animateur du centre de ressource 
sous la responsabilité des responsables
fédéraux ;
■ coordinateur des actions associatives
des jeunes dans le cadre :
- des associations locales,
- des juniors-associations.
Dans le cadre de ces fonctions, cette
personne aura en charge les actions et
objectifs définis ci-dessus.

Décisions du conseil d’administration
de la FAL du 19 octobre 2006
Service animation jeunesse Gergovie Val d’Allier.
À compter du 1er novembre 2006, le directeur est considéré comme responsable
de service (voir dossier), il aura donc un statut de cadre. Ce changement de statut
entraîne un avenant à son contrat de travail et une modification d’indice de 350
à 400.

Service culturel. Il est décidé l’organisation d’un regroupement fédéral
culturel (voir page 1) les 9 et 10 février 2007 à Orcet. Cette manifestation
entrerait dans le projet “Demain en France”.

Question de congrès. Le référent départemental pour la question 
de congrès est Gilbert Cambe, secondé dans sa tâche par Gérard Chanel.

Juniors-associations. Mise en place d’un dispositif départemental
restructuré avec embauche d’un animateur -coordinateur (voir ci-dessous).

Auvergne laïque. Dans un souci d’économie, le C.A. décide de confier
le routage d’Auvergne laïque à des bénévoles.

NOUVELLES ASSOCIATIONS AFFILIÉES DEPUIS LE 1er SEPTEMBRE 2006 
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D’UNE AMICALE  À  L ’AUTRE

ÉCHOS 

CRÉDIT COOPÉRATIF
33, boulevard Berthelot
63407 CHAMALIÈRES CEDEX
Tél. 04 73 19 56 90 - Fax 04 73 30 97 16
E-mail : chamalieres@coopanet.com

Il y a 11 ans, un petit groupe de
cyclistes s’est formé sur la commune
d’Effiat,commune située au nord du

département du Puy-de-Dôme, limi-
trophe de celui de l’Allier.Animés d’une
même passion et alors que chacun
roulait en individuel, ils ont pensé que
des sorties groupées seraient plus convi-
viales. C’est ainsi que le 27 décembre

1995, est née l’association “Vélo Club
Effiatois”. Le club n’a pas la prétention
d’avoir des effectifs pléthoriques.Depuis
sa fondation, l’effectif oscille entre 15 et
20 membres. Quelques mordus de
vitesse ont voulu faire de la compétition.
Le club s’est affilié tout naturellement à
l’UFOLEP,fédération répondant le mieux
aux attentes de tous les licenciés.

N’OUBLIEZ PAS : ENVOYEZ-NOUS VOS ÉCHOS
(15 lignes maximum) avant le 15 JANVIER 2007

Vélo Club Effiatois

Une même passion pour tous les adhérents

ATR : “Field Hollers” le 1er février au Forum Rexy 
Jeudi 1er février au Forum Rexy de Riom à 
20 h 30, l’ATR accueille le groupe “Field
Hollers”. L’ATR s’est donné comme objectif,
on le sait, de collaborer à la vie culturelle de
la ville de Riom. Association laïque, c’est-à-
dire attachée à l’éducation permanente par
la création autant que par la diffusion de la
culture vivante, l’ATR anime des ateliers de

pratique théâtrale, des répétitions de théâtre mais aussi des veillées de lec-
ture et des soirées culturelles. C’est dans cet esprit que s’inscrit la politique
d’accueil “à la recette” des spectacles qu’il souhaite faire découvrir aux
spectateurs de Riom et de la région. Après On est prié de renouveler, proposé
par la troupe des “Ravageurs”, c’est au tour de l’équipe “Field Hollers” de pré-
senter un concert de musique gospel. 40 voix qui résonnent, 40 toges qui
ondulent, 40 cœurs qui battent à l’unisson… Sous l’impulsion de son chef
de chœur, la troupe de chanteurs invite les auditeurs à une interprétation
pétillante et colorée de son répertoire. Parfois à voix nue, parfois accompa-
gnés, les morceaux se teintent alors d’une note savoureusement épicée :
orgue, batterie, contrebasse et djembé, ce sont toutes les musiques du
monde qui fusionnent ici. Il faut ouvrir grand ses oreilles et se laisser porter.
Toutes les dimensions du gospel avec son lyrisme et sa chaleur communicative
sont au rendez-vous. Renseignements et réservations : 04 73 62 67 29.

Amicale laïque de Neuf-Église : 60 ans d’existence
Pour la circonstance, l’amicale avait
organisé une rencontre festive et
conviviale autour d’un déjeuner et
d’un après-midi récréatif pour tous,
jeunes et moins jeunes. Entre autres
propositions, une exposition de
photos souvenirs retraçant toutes
ces années d’animation locale était
proposée aux participants. Ce fut
ainsi l’occasion de rappeler l’action militante des animateurs bénévoles qui
ont fait vivre l’amicale laïque au cours de ces 60 années au travers des
multiples activités sportives et socioculturelles qu’ils ont conduites.
De très nombreux adhérents et amis de l’amicale laïque étaient réunis
autour d’Annie Chartron, sa présidente, Serge Laforêt, maire de Neuf-
Église, Guy Brunet, conseiller général, Georges Dassaud, président de la FAL
ainsi que de nombreux maires et présidents d’association de la communauté
du Pays de Menat. Un moment fort de ce 60e anniversaire fut l’hommage
rendu à Armand Mansat : ancien conseiller général, ancien maire, ancien
directeur de l’école et fondateur, avec son épouse Cécile, de l’amicale
laïque. Son engagement militant au service de ses concitoyens demeure un
exemple pour ceux qui lui ont succédé. En déposant une composition florale
au pied de la stèle érigée en souvenir d’Armand Mansat, en présence de sa
veuve, de ses enfants et petits-enfants, tous les participants ont partagé un
moment d’émotion teinté d’un brin de nostalgie. Armand Mansat incarnait
les valeurs de fraternité, d’amitié et de convivialité qui président encore
aujourd’hui au rayonnement de l’amicale laïque. Chacune dans leur registre,
les personnalités présentes ont témoigné du rôle irremplaçable des asso-
ciations laïques d’éducation populaire dans la vie sociale et culturelle de la
commune, du Pays de Menat et au-delà du département.
De manière symbolique mais chargée de sens, en signe de reconnaissance
pour le travail accompli au sein de l’amicale, la présidente a reçu de la part
du président de la FAL, la médaille de bronze de la Ligue de l’enseignement.

Comité départemental UFOLEP : stage Pilates   
Le comité départemental UFOLEP, dans
le cadre des activités physiques d’en-
tretien, a organisé samedi 18 novembre
2006, un stage de formation continue
sur la méthode Pilates. Le centre de
loisirs des œuvres laïques de Cournon,
avec ses 54 activités et près de 2 500
adhérents, a accueilli gracieusement
nos 15 animateurs et animatrices, pour

cette formation encadrée par Nathalie Cordeiro. La méthode Pilates est
basée à la fois sur le travail de renfort musculaire des muscles profonds
et sur le travail de la mobilité de la colonne vertébrale. Les animateurs ont
pu vivre et pratiquer les mouvements de base jusqu’aux postures avancées
en alliant le gainage de la ceinture abdominale, la concentration et la
respiration thoracique latérale.
Prochain stage proposé par l’UFOLEP : découverte des danses orientales
le 16 décembre 2006.

Renseignements auprès de l’UFOLEP du Puy-de-Dôme : 04 73 14 79 12

Foyer d’animation de Mons : repas dansant 
au profit de la Ligue contre le cancer 
et l’Association de cardiologie d’Auvergne  
Dimanche 29 octobre dernier, le foyer d’animation a organisé son tradi-
tionnel repas, rassemblant 229 convives et un grand nombre de danseurs.
Les 4 760 € récoltés ont été reversés pour les 2/3 à la Ligue contre le
cancer et pour 1/3 aux services du professeur Cassagne au CHU de
Clermont et du docteur Amat à l’hôpital de Vichy. Un grand merci à tous les
bénévoles qui se sont dévoués pour la réussite de cette journée, à tous les
convives et aux artisans et commerçants du canton de Randan qui ont spon-
sorisé cette manifestation.
Rappel : merci de déposer vos cartouches d’ordinateur usagées en mairies
(Mons, Saint-Sylvestre-Pragoulin) ou dans les divers autres lieux de collecte.

L
’Aigueperse Vélo Club existe depuis
1990.Il a été créé par Gérard Coué qui
l’a présidé depuis l’origine.Toutefois

de multiples autres activités l’ont conduit
récemment à prendre un peu de distance
et il a démissionné de ses fonctions lors
de la dernière assemblée générale.
Une prochaine assemblée doit  se
réunir et il est possible que Laurent
Drouillat soit désigné président pour le
remplacer.
Gérard Hermet pourrait devenir vice-
président et  Jean-Claude Fradetal
trésorier.
Notre club cycliste compte en 2006
trente-cinq adhérents route et VTT, tous
licenciés en UFOLEP.Les rassemblements
se font généralement les samedis après-
midi après les fêtes.
Au cours de la saison 2005/2006, le club
a organisé cinq courses : en VTT, le cri-
térium départemental de Combronde ;
sur route, le Trophée Metenier Butagaz
avec trois courses à Effiat, Champs et
Aigueperse ainsi qu’une course FFC avec
circuit en ville dans Aigueperse même.
Notre club a également été présent sur
de nombreuses manifestations un peu
partout dans l’Hexagone :
- le Championnat national UFOLEP cyclo-
sport à Saint-Hellier (76) et celui de VTT
à Goudourville (82) ;
- plusieurs courses à étapes : Tour de
l’Indre, des Charentes, de la Haute-
Meurthe, de Haute-Provence et des
coteaux et Landes de Gascogne ;
- ainsi que plusieurs cyclosportives 
(L’Ardéchoise ; Les Copains ; L’étape du
Tour ; la Walkowiac ; la Géminiani…).
Ces diverses participations nous per-
mettent d’obtenir au 1er octobre 2006
pas moins de trente-cinq victoires :
- 23 en cyclosport avec notamment Alain
Janik et José Dos Santos en départe-
mental ainsi qu’Éric Faure et Philippe
Chassaing en régional ;

Aigueperse Vélo Club 

Convivialité et camaraderie 

- 12 en VTT avec entre autres Éric Faure
en départemental, Éric Faure à nouveau
et José Dos Santos en régional ;
-  et  un t itre de champion national
UFOLEP par équipe en vétérans.
Le Vélo Club d’Aigueperse est aidé et
soutenu par divers partenaires, sous
forme de subventions ou de dons,
notamment la municipalité d’Aigueperse

et le Conseil général du Puy-de-Dôme.
On y retrouve avant tout un esprit sportif
où priment la convivialité et la camara-
derie.Il est réputé pour le sérieux de ses
organisations et devient même une réfé-
rence en tant que club UFOLEP avec un
nombre de licenciés et de victoires en
constante évolution ces dernières
années.

Depuis cette date, outre les sorties heb-
domadaires du dimanche matin, le club
organise dans l’année une concentration
de cyclotourisme en juillet dans le cadre
majestueux du château d’Effiat et des
courses cyclistes pour toutes les caté-
gories le premier week-end de sep-
tembre, dans le cadre des festivités de 
la fête patronale.
Côté résultats en cyclosport, quelques
victoires ont encouragé les dirigeants 
à poursuivre sur la même voie.
Depuis dix ans, chaque premier week-
end de juillet, le club est fier de voir la
participation d’une dizaine de licenciés à
la cyclosportive réputée “Les Copains” à
Ambert où chacun trouve un grand plaisir
à emprunter les routes du Livradois-Forez.
À Effiat,commune composée du bourg et
de trois villages, le club a aussi pensé à
faire une animation dans les villages. Il a
donc organisé pendant deux années une
course cyclosport à Denone et une
compétition VTT au Bethueix, en bor-
dure de la forêt de Montpensier.
Quant au troisième village, Olhat, il est
animé chaque année par la course de
début septembre.
Le président et les membres du bureau
souhaitent une longue vie à ce club et
leur satisfaction serait grande de voir
l’arrivée de jeunes recrues qui pourraient
ainsi pérenniser l’association.

Les 1 000 kilomètres du cœur
Les 26 et 27 août, Gérard a effectué 1 000 km en 33 h sur un circuit de 37 km
soit 27 tours.
Gérard Hermet a prouvé à tous que l’on peut retrouver tous ses moyens en
parcourant 1 000 kilomètres à vélo.
Opéré du cœur en novembre 2004, ce licencié de 55 ans du Vélo Club
d’Aigueperse s’était lancé ce défi à valeur d’exemple pour les opérés ou futurs
opérés. Il souhaitait prouver que malgré une opération importante, on peut tout
à fait retrouver ses moyens et que le vélo, comme le sport en général, est un atout
considérable pour le moral et la guérison.
Cette leçon de courage a montré à tous qu’avec une grande motivation, on
peut déplacer des montagnes.
Le club remercie toutes les personnes qui étaient présentes pour l’encourager
dans ce grand défi.
Rendez-vous sans doute bientôt pour un défi encore plus fou, car la devise de
Gérard reste toujours : “Plus vite, plus haut, plus fort”.



SERVICE 
VACANCES

La FAL du Puy-de-Dôme est une fédération
regroupant 500 associations locales et en
même temps une association de niveau
départemental. Cette double identité qui
déte rmine  son  o rgan isat ion  e t  son
fonctionnement lui confère des missions
différentes mais complémentaires.
Fédérer des associations, c’est d’abord
faire vivre la raison fondamentale de notre
union : les idées et les valeurs partagées
qui donnent un sens à l’action commune.
La fédération départementale est un relais
par lequel transitent les idées et les débats
issus de tous les niveaux du mouvement.
À travers les assemblées statutaires, le
journal Auvergne laïque, les manifestations
et les rencontres, la fédération s’efforce de
susciter débats et réflexions. C’est dans ce
domaine qu’elle veut encore progresser.
Attentifs à la réalité de nos associations,
à leurs difficultés et à leurs réussites,
l e  p r é s i d e n t , l e s  é l u s  d u  c o n s e i l
d’administration et les responsables de
service s’attachent à les représenter 
au  n iveau  dépar tementa l , dans  les
revendications, le témoignage de leurs
actions et du rôle qu’elles jouent dans
notre société.
La fédération départementale s’efforce
d ’appo r te r  aux  assoc ia t i ons  toute
l’assistance nécessaire à leur rayonnement
et à leur fonctionnement.
Chaque responsable associatif connaît le
service assurance APAC qui lui permet
d’envisager plus sereinement l’exercice
de ses fonctions.
De nombreuses formations destinées aux
animateurs des activités mais aussi aux
responsables généraux sont mises en place
chaque année.
Des animations dépar tementales ou
régionales, organisées par les services
techniques de la  FAL et  regroupant
différents secteurs d’activité, apportent
une mot ivat ion supplémentai re aux
activités pratiquées localement.
Une assistance moins structurée mais
précieuse intervient “en cas de nécessité” :
conseil juridique, médiation ou arbitrage,
conseils pour la gestion financière ou celle
des personnels. Cette aide, apportée par
les responsables des services d’animation,
la comptabilité ou le directeur général, est
généralement appréciée. Qui peut dire qu’il
n’en aura jamais besoin ?…
Cette action fédérative est un axe prioritaire
du projet de la FAL : un responsable a été
désigné cette année pour suivre cette
mission.
En tant qu’association départementale
d’éducation populaire, en cohérence avec
le projet éducatif et politique de la Ligue de
l’enseignement et selon les axes de son
propre projet, elle développe les activités
su ivantes :  des act iv i tés  spor t ives
(UFOLEP-USEP), des pratiques culturelles
(service culturel), des loisirs éducatifs pour
les jeunes et le tourisme social (service
vacances – service animation jeunesse de
Gergovie Val d’Allier – village de vacances
du “Grand Panorama”). 
Un grand nombre de ces activités sont
complémentaires de l’école publique et
visent à renforcer son efficacité et son
rayonnement : Lire et faire lire – USEP –
voyages et séjours scolaires – diffusion
culturelle.
Ces activités interviennent souvent en
partenariat avec les collectivités locales :
communes, communautés de communes,
Dépar tement, à travers des missions
d’intérêt général : centres de loisirs
éducatifs – maison d’enfants du château
des Quayres.
Ces activités mises en place et animées
par les différents services de la FAL exigent
rigueur technique et financière, cohérence
polit ique et éducative et innovation
permanente garante de l ’ex istence
économique de l’association et de son
rayonnement.
Le challenge permanent de la fédération
est de mener de front et avec une égale
énergie la mise en œuvre des activités et la
mission fédérative due à nos associations.
La poursuite de cette double ambition
constitue notre contribution à la formation
de l’homme et du citoyen.
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Le Grand Panorama
Propriété de la Fédération des associations
laïques du Puy-de-Dôme depuis 1970, le village
de vacances “Le Grand Panorama” situé au
bord du lac Chambon constitue l’essentiel du
patrimoine de notre fédération départemen-
tale. Ce centre d’une capacité de 180 lits est
ouvert toute l’année.
Si l’accueil vacances familles d’hiver a disparu
au fil des années, l’équipe conduite par
François Moustey propose un programme varié
d’activités pour les vacances d’été.
Les classes de découverte, axées principa-
lement sur le volcanisme, constituent l’acti-
vité principale de notre centre de mars à juin
et en septembre/octobre.
Le merveilleux site du lac Chambon, la qualité
de l’accueil et de l’animation pédagogique contribuent à attirer au “Grand Panorama” des
scolaires de toute la France. En 2005, le chiffre de 12 461 journées d’accueil a été réalisé.
Les groupes adultes complètent l’activité de la maison avec 3 795 journées d’accueil cette
année : stages sportifs, séminaires, réunions associatives, formations diverses…
Pour améliorer la qualité de l’accueil, la FAL effectue chaque année d’importants travaux grâce
à l’aide toujours précieuse du Conseil général.
2007 verra la réalisation d’une nouvelle salle restaurant-terrasse qui surplombera le lac pour
le plus grand plaisir des vacanciers qui choisiront notre région.
Pour la gestion du village-vacances, la FAL emploie 9 personnes en contrat à durée indé-
terminée, sans compter les nombreux saisonniers nécessaires à son fonctionnement.
Directeur : François Mousteix - 04 73  88 60 49

Les services d

Un peu d’histoire
La Ligue de l’enseignement défend
depuis longtemps l’intérêt de l’édu-
cation des jeunes à travers les loisirs et
la découverte d’autres horizons.Elle œuvre donc :
- dans le domaine des classes de découverte : la Ligue de l’enseignement a orga-
nisé les premières classes de découverte dès 1948 à L’Abérouat (64) et 1953 à La Féclaz
(73),et depuis,elle développe un partenariat important avec le ministère de l’Éducation
nationale ;
- dans le domaine des vacances et des loisirs : en favorisant le droit aux vacances
et aux loisirs pour tous.
1928 : création de l’UFOVAL – séjours de vacances pour enfants et adolescents.
1936 :la Ligue joue un rôle important,en partenariat avec la CGT,dans la mise en œuvre
des congés payés.
1947 : la Ligue crée le centre laïque de tourisme culturel (CLTC) destiné à développer
l’accès aux vacances et aux loisirs des adultes et des familles.

Le service vacances aujourd’hui
Fort du réseau national de la Ligue de l’enseignement (300 établissements), le service
vacances de la FAL propose :
- des classes de découverte : en 2006,660 élèves (30 classes) sont partis avec leurs
enseignants à la rencontre d’autres modes de vie,d’autres paysages afin d’éveiller leurs
sens, leur curiosité et leur permettre de mieux connaître le monde qui les entoure.
- des séjours vacances en France et à l’étranger : qu’ils soient tout jeunes ou
adolescents,5 000 enfants ont connu la joie des vacances collectives et bénéficié de
l’enrichissement personnel qu’elles apportent.Les plus âgés ont pu perfectionner une
langue étrangère grâce aux séjours linguistiques de 2 ou 3 semaines en Angleterre,
Allemagne ou Espagne ;
- des séjours familles : en pension complète ou location, le choix est large et les
destinations variées.
Le service vacances gère également des centres de loisirs en partenariat avec les
collectivités territoriales (Aubiat, Saint-Bonnet-près-Riom, Blanzat, Maringues, Riom-
Loubeyrat,Vertaizon,Pont-du-Château).
Il organise l’accueil de classes,de centres de loisirs, d’associations et de particuliers
au centre de Chadieu.Les activités y sont variées (pleine nature,artistiques,formations,
festives…).
Pour le bon déroulement de toutes ces activités, le service vacances est animé par 
4 personnes (Isabelle Hauteberg,Monique Vallat,Frédérique Bompied et Pierre Cariat).
Elles vous accueilleront avec plaisir à la FAL ou au téléphone au 04 73 14 79 20.

Aujourd’hui, la FAL 63 réaffirme,dans sa démarche d’éducation permanente globale,
la reconnaissance du rôle premier des habitants comme acteurs et auteurs du
développement culturel sur leurs territoires. Elle accompagne et valorise les pra-
tiques culturelles et le plaisir qu’elles génèrent.
Le secteur culturel de la FAL 63 agit auprès de tous et notamment le jeune.Il privilégie
la rencontre avec des œuvres de notre temps et les artistes vivants. Pour que cette
rencontre ne soit pas une simple consommation, il favorise les pratiques en amateur
ainsi que l’accompagnement du spectateur.
Quatre domaines d’activité sont principalement touchés : théâtre amateur - théâtre
professionnel jeune public - arts plastiques - danse.

Le développement culturel territorial
Le service culturel accompagne les associations dans leurs projets et travaille avec le
public scolaire et les centres de loisirs.Nos principales actions sont :
■ Trouvailles, une programmation de spectacles vivants pour les écoles, centres 
de loisirs, communes, associations ;
■ arts plastiques : une programmation d’expositions d’arts plastiques à Falexpo,
un événement Land’art à Chadieu avec ateliers liés aux visites et l’animation du sys-
tème ressource régional ;
■ la danse : l’organisation des  “Chemins
de la danse”, tous les ans à Cébazat et de
“Au fil de la danse”valorise les ateliers cho-
régraphiques vers la pratique en amateur
ou en semi-professionnel.Diverses forma-
tions accompagnent ces dispositifs ;
■ Théâtre actif : c’est le premier grou-
pement départemental des troupes de
théâtre amateur. Deux festivals par an
permettent la mise en valeur de leur tra-
vail. Une programmation annuelle per-
met la diffusion. L’accent est mis sur la
formation et les échanges, notamment
entre amateurs et professionnels.

■ Responsables du service : 
Alain Vassort, Cyril Do Duc  

■ Animateur : Vincent Landry
■ Secrétariat : Mady Tarrit 

04 73 14 79 16

Secteur a
Voilà maintenant plus de 6 ans que 
communes de Gergovie Val d’Allier. Tro
ont été signés entre la CAF,partenair
vaillent au sein du SAJ. Fort de son ex
il travaille sur différents axes : le loisi
un pôle roller et musique, les projets 
■ faciliter l’intégration des jeunes à
provenant des jeunes. De plus,des “jo
et août ;
■ favoriser l’accessibilité aux enfant
■ prendre en compte, géographique
■ prendre en compte les attentes pa
■ favoriser la participation active de
aider dans leur fonction parentale.  
Actuellement, le SAJ compte 671 jeun
lise environ 6 600 participations par
son fonctionnement, reste au p
demandes des jeunes, mais aussi de
élus. Un travail important est réalis
ciations du territoire (événements, a
matérielle).
Responsable : Philippe Tchilinghirian
Contact : Secteur animation jeun
ZA le Pra-de-Serre - 63960 Veyre-M
Tél. 04 73 39 62 05
E-mail : saj.fal.gvac@wanadoo.fr

ACTIONS CULTURELLES
ET ARTISTIQUES
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Depuis septembre 2006,une nouvelle organisation du service vie fédérative est destinée
à faire le lien entre la fédération et les associations affiliées.
■ À ce titre,ce nouveau service a en charge le suivi des affiliations et des adhésions.Il gère
aussi les rapports avec l’assurance APAC.Celle-ci accompagne les associations et leurs
membres adhérents dans toutes les activités qu’ils sont amenés à organiser.Elle permet,
grâce à une palette de contrats spécifiques,de couvrir :les manifestations qui accueillent
du public non adhérent (une information préalable est nécessaire), le matériel de l’as-
sociation,le mobilier,les véhicules et plus généralement toutes les spécificités des asso-
ciations à travers la convention d’assurance personnalisée.C’est pourquoi d’ailleurs, il
est nécessaire de faire annuellement le point de ses activités avec le délégué concerné.
■ Ce service s’occupe également de la communication sous le contrôle de la
commission communication et de son responsable Yves Lair par la mise en place
d’outils divers comme la plaquette de présentation de la FAL qui sera publiée au prin-
temps prochain et adressée à toutes les associations.Auvergne laïque,notre journal,
permet d’avoir d’utiles informations sur la vie associative locale et de communiquer
sur les valeurs qui sont les nôtres.Toutes les structures qui souhaitent faire part de leurs
activités, de leurs projets ou des événements marquants de leur vie sont les bienve-
nues (attention toutefois à nos délais de fabrication).
■ Il est encore centre de ressource pour les personnes désireuses soit de créer une
association,et il peut en l’occurrence accompagner cette création,soit d’affilier leur
association à la FAL.
Délégué : Bruno Gilliet
Secrétariat : Françoise Manry : 04 73 91 00 42 (secrétariat général,

Auvergne laïque, accueil) 
Séverine Mezy : 04 73 14 79 03 (affiliations, adhésions, accueil)  
Sylvie Bouard : 04 73 14 79 10  (APAC, accueil) 

LE COMITÉ UFOLEP DU PUY-DE-DÔME
L’UFOLEP, l’Union française des œuvres laïques d’éducation physique, est une fédération sportive, affinitaire et multisports qui
a été créée en 1928 au sein de la Ligue française de l’enseignement.
L’UFOLEP du Puy-de-Dôme, l’un des deux secteurs sportifs de la Fédération des associations laïques, contribue largement, avec
ses quelque 300 associations affiliées, au développement de la vie fédérative.
L’UFOLEP s’efforce de promouvoir une autre idée du sport qui est en réalité une vision de l’homme, un style de vie où se tiennent
le bonheur, la dignité, l’épanouissement de chacun, le travail et les loisirs, l’éducation de l’enfant et du jeune et les engagements
individuels et collectifs de tous. Et c’est bien une autre idée du sport que de vouloir faire du sport un acte éducatif et citoyen par
le plaisir du jeu, que de donner à chacun la possibilité de pratiquer librement les activités physiques et sportives de son choix, de
la saine détente, dans le cadre des loisirs, jusqu’à la compétition si elle est formatrice, amicale et désintéressée.
Ainsi, l’UFOLEP s’ouvre à toutes les pratiques sportives, des plus classiques aux plus novatrices, afin de développer une culture
sportive à travers un large choix : pour le Puy-de-Dôme, ce sont 30 activités pratiquées, allant des sports collectifs et individuels
traditionnels comme le football ou le tennis, aux activités de loisirs et d’entretien comme la randonnée pédestre, et même les
pratiques nouvelles tels le roller ou le quad.
L’UFOLEP axe aussi son développement sur la formation. Pour les bénévoles, et dans toutes les disciplines, elle met en place des
formations adaptées d’animateurs, d’officiels, de formateurs et, en coordination avec la FAL, de responsables associatifs. 
Par ailleurs, l’UFOLEP s’investit dans des formations qualifiantes, notamment dans le cadre du certificat de qualification
professionnelle pour lequel l’UFOLEP Auvergne est région pilote.
Au travers des nombreuses activités qu’elle propose, des formations, de
l’organisation de manifestations, l’objectif de l’UFOLEP n’est pas de faire des
consommateurs de pratiques sportives, mais des citoyens sportifs éclairés et
solidaires dans une société respectueuse des différences.

■ Nombre de clubs (en 2000) : 286
■ Nombre de licenciés (en 2000) : 17 217
■ Président : Annie Coly
■ Secrétaire général : Jean-Claude Dauphant
■ Trésorier : Claude Chanudet
■ Délégués : Jean-Yves Besson – Cyril Do Duc
■ Chargée de la formation : Hélène Cauvin (CTS UFOLEP Auvergne)
■ 180 bénévoles, membres de 21 commissions techniques départementales 
■ Secrétariat : Sylvie Feigre - 04 73 14 79 12.

L’USEP 
L’Union sportive de l’enseignement du premier degré propose aux classes des écoles
primaires et maternelles de l’enseignement public un projet qui entend être un outil
favorisant une pratique sportive diversifiée complémentaire de l’éducation physique :
- en apportant aux enseignants une aide matérielle technique et pédagogique ;
- en organisant des rencontres sportives ;
- en aidant les partenaires éducatifs à concevoir et réaliser un projet sportif local.
En 2005/2006, le comité USEP du Puy-de-Dôme compte :
■ 90 associations / 113 écoles
■ 6 600 enfants licenciés
■ 300 animateur(trice)s
■ 1 comité directeur de 27 membres élus
L’USEP propose :
■ un calendrier d’organisations et de rencontres (en temps scolaire et hors temps

scolaire) dans 12 disciplines : athlétisme – endurance – football – basket-ball –
handball – rugby – VTT - randonnée pédestre/orientation – ski de fond – tir à
l’arc – hockey – activités physiques d’expression ;

■ des stages départementaux de formation d’animateurs ;
■ le prêt de matériels et d’outils sous forme de valises :  Athlétisme / Handall /

Badminton - mini-tennis / Basket-ball / Escrime / Roller - hochey / Rugby / Tir à
l’arc ;

■ affiliation / licences :
Affiliation écoles (association ou section USEP)
Licences animateurs – enfants – individuels ou forfait classe.

■ Responsable : Philippe Béraud
■ Secrétariat : Sylvie Bouard - 04 73 14 79 10

animation jeunes
la FAL 63 gère le service jeunesse (12-17 ans) de la communauté de
ois contrats (contrat temps libre et maintenant contrat enfance jeunesse)
re principale du projet et la communauté de communes. 7 personnes tra-
xpérience, le SAJ met en place une véritable politique jeunesse. En effet,
r, l’accueil des jeunes, la prévention, les ateliers collège, l’événementiel,
de jeunes. Les objectifs principaux du SAJ sont :
à la vie sociale et culturelle. Nous appuyons les demandes de projets
obs d’été”,autour de l’environnement,sont proposés aux jeunes sur juillet

ts des familles aux revenus modestes ;  
ment, l’ensemble du territoire intercommunal ;  
articulières des familles et de leurs enfants ;  
es parents et les

nes inscrits et réa-
r an. Le SAJ, dans
plus proche des
es parents et des
sé avec les asso-
aide logistique et

n 
nes - UFOVAL
Monton 

Château des Quayres
Sur la commune de Laps à 2 km de Vic-le-
Comte, la maison d’enfants à caractère social
du château des Quayres accueille 45 enfants
de 5 à 16 ans. Le château, propriété du Dépar-
tement, offre des locaux agréables et de
caractère. Trente-neuf salariés y travaillent
auxquels viennent s’ajouter trois enseignants
mis à la disposition par l’Éducation nationale.
Ces enseignants contribuent à l’accompa-
gnement scolaire des enfants sur leur lieu de
scolarisation ou à la maison d’enfants pour des
périodes restreintes et des démarches de suivi
pédagogique particulières.
Les jeunes sont regroupés au sein de quatre
appartements de 10 à 12 enfants d’âges dif-
férents où la volonté est de ne pas séparer les
fratries. L’encadrement, assuré par les éducateurs spécialisés, leur permet de reconstituer
des repères et des liens sécurisants.
L’action de cet établissement, fortement empreinte des finalités de la Fédération des asso-
ciations laïques qui sont de contribuer à construire des individus libres, des citoyens éclairés,
responsables et solidaires, vise prioritairement à la protection de l’enfance en danger. 
Ce besoin d’aide, de protection de ces enfants se satisfait toujours dans le cadre d’une ouver-
ture à la vie sociale, scolaire, culturelle, professionnelle extérieure visant à la rééducation
du temps d’institutionnalisation. Une logique de parcours individualisé, pour chaque enfant,
associée à un travail avec les services sociaux et les familles dans le respect de leurs droits
et grâce à un accompagnement à la parentalité, a pour objectif premier le retour de l’enfant
dans sa famille.
Directeur : Jean-Pierre Montcru - 04 73 69 29 36

SERVICE 
VIE FÉDÉRATIVE
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FAX… FAX… FAX… Avec les DDEN
Octobre 2006 : 
cent vingt ans de service
Octobre 1886 : la loi Goblet sur l’organisation de l’enseignement primaire instituait le
corps des DDEN ; on les appelait alors délégués cantonaux, référence oblige à une
France profondément rurale et dont la vie suivait le rythme de la nature.“Instituait”n’est
peut-être pas le terme le mieux adapté car la mission d’inspection bénévole de l’école
existait bien avant,et probablement avait existé dans les faits avant même que dans le droit.
Mais 1886 est une date charnière où la méthodologie change profondément.On passe
d’une inspection par des notables facilement frileux et inquiets,soucieux de guetter tout
débordement qui pourrait provenir de cette école pas encore obligatoire et dont on ne
sait pas trop quel usage pouvait en être fait,à une inspection volontariste au bénéfice d’une
école laïque qui se présentait volontiers comme le fer de lance d’une République dont
l’avènement avait été majoritairement souhaité,mais à mi-voix,et maintenant construite
sur un consensus stable.
Au fait,que sait-on en 2006 de ce René Goblet ? Plus grand-chose ;mais le Larousse (en
dix volumes, il est vrai, le “Petit” l’a snobé sans complexe) lui attribue une entrée assez
conséquente. Résumons : profondément républicain, avocat de formation, un de ces
radicaux (dits de droite) gouvernementalistes ayant jeté les bases de la IIIe République,
une trentaine d’années de représentation nationale,dont une vingtaine comme ministre ;
l’instruction publique deux ans ;dans la foulée,président du Conseil d’un gouvernement
éphémère (quatre mois !). Bref, une carrière politique presque exemplaire pour la 
IIIe République ! En fouillant “sa”loi,on découvre toute l’attitude de cette République en
matière d’investissement,aussi bien sur les plans humain que technique ou scientifique.

Car Jules Ferry et ses successeurs avaient parfaitement assimilé les héritages
révolutionnaire (développement scientifique) et napoléonien (organisation de l’État).
Ils en avaient bien compris les conséquences sur l’avenir de la puissance de la France.
D’où cette nécessité d’un enseignement fortement hiérarchisé, mais accessible à tous 
au niveau primaire. D’où également l’ouverture du second degré aux filles… et la
création des délégués cantonaux,représentant de la société civile pour assister les corps
administratifs d’inspection et assurer l’intégration harmonieuse de l’école et le bon
accueil de ces mesures par le public.Ce qui n’allait pas de soi en fin de XIXe siècle ! D’eux-
mêmes,les délégués cantonaux ont créé dès que possible leurs unions départementales
pour être plus performants.
Cent vingt ans ont passé.L’ouverture de l’éducation à tous,au primaire puis au secondaire,
a réglé bien des problèmes, mais en a ouvert d’autres ; et de nouveaux enjeux se sont
présentés. Il en est ainsi de toute structure non sclérosée. Si on ne voit plus l’avenir de
la France dans les mêmes termes, si on parle d’Europe, de mondialisation, et plus de
colonies, nul ne remet en cause cette nécessité restée toujours permanente : le
développement de la recherche et de la culture est à l’origine de tous les autres.
Ce qui suppose une école égalitaire et assistant du mieux possible ceux qui ont une
difficulté. Mais une école d’autant plus efficace qu’elle sera mieux comprise par son
environnement.Si les délégués cantonaux sont devenus délégués départementaux au fil
du temps, si leur mission de contact entre l’école et le public ne se présente plus dans
les mêmes termes, elle n’en reste pas moins indispensable et demanderait en toute
logique à être étendue à tout l’enseignement obligatoire. Nous avons de beaux jours
devant nous…

G. Fourt

Avec des joujoux par milliers...
HORIZONTAL 
I. Celui de l’Avent ne dure que
quatre semaines. 
II. Avec les pater. Pronom. 
III. Mages. Cantique. 
IV. Traîna. 
V. Infinitif. Lettres de péjoration.
Troublé. 
VI. Pour la rigolade. Un peu 
de nervosité. 
VII. Dans la soie. Écorce. 
VIII. Garçon d’écurie. Un étranger.
Règle. 
IX. Figurines. 
X. En deux mots : Saint-Nicolas 
l’a beaucoup inspiré.

VERTICAL 
1. Pour échanger des vœux. 
2. Auxiliaire. Pour l’oncle Tom. 
3. À l’envers : monnaie. Souvent
automatique sur les routes. 
4. Arbre à décorer. Négation. 
5. Pieuse abréviation. 
À déposer dans un soulier.  

Solutions mots croisés n° 20 
Solutions au prochain numéro

Mots croisés n° 21

6. Des boules et des guirlandes. 
7. Refus brouillé. 
8. Période de quatre semaines
qui précède les fêtes. Pronom.
9. Charles de Beaumont.
Lacune. 
10. Celle du Père Noël
passe obligatoirement
par les cheminées.

Service Vacances :
séjours hiver
11-17 FÉVRIER  
■ Châtel (74)
8-17 ans
ski ................................615 €
12-17 ans
surf ...............................660 €

11-17 OU 18-25 FÉVRIER  
■ Le Lioran (15)
7-13 ans
ski alpin ........................504 €

18-25 FÉVRIER 
OU 7-14 AVRIL  
■ Tence (43)
6-11 ans
chiens de traîneaux ........498 €
12-14 ans 
quad et moto-cross .........471 €
■ Saint-Front (43)
6/12 ans
Séjour à la ferme ............446 €
13-17 ans
Initiation équitation ........495 €

7-14 AVRIL
■ Tence (43) : 
6-11 ans / 12-14 ans
Sports mécaniques.........471 €
■ Retournac (43)
7-14 ans
Escalade, VTT,
canoë ...........................428 €
■ Le Lioran (15) 
7-13 ans
Randonnée, raquettes,
accrobranches
cirque, escalade ............477 €
Randonnée ....................474 €

“Du bois dont on fait 
des jouets”
Une exposition
du Conseil général.
150 à 200 jouets en bois
+ textes explicatifs.
Hôtel du Département 
Cour d’honneur René-Cassin
24, rue Saint-Esprit
63000 Clermont-Fd
Entrée gratuite
Du lundi au vendredi de 10 h 30
à 12 h 30 et de 13 h 30 à 18 h
Samedi de 14 h à 18 h
Contact : Rachel Corre - 
04 73 42 24 84 
rachel.corre@cg63.fr

Inauguration d’un
groupe scolaire à 
Égliseneuve-près-Billom
À l’heure où bon nombre de
classes rurales disparaissent,
faute d’effectif suffisant,
on ne peut que se réjouir de
l’inauguration qui a eu lieu le
25 novembre dernier du groupe
scolaire d’Égliseneuve-près-
Billom qui porte désormais
le nom de “groupe scolaire
Maxime-Auguy”. 
Maxime Auguy fut instituteur à
Égliseneuve de 1931 à 1947. 
Il fut aussi résistant et déporté
au camp de Dora. 
Ses enfants et petits-enfants,
ses nombreux amis et
notamment René Montagner,
le maire de la commune,
ont souligné le rôle de cet
éducateur militant et
humaniste que ses proches
avaient surnommé 
le “saint laïc”.

Notre prise de position 
dans le numéro 392, en faveur de Roland Goigoux,
a suscité la réprobation d’un de nos lecteurs, qui 
n’a pas souhaité la publication de son courrier. 
Cependant le comité de rédaction estime nécessaire 
de formuler les remarques suivantes :
■ Nous estimons n’avoir pas trahi la laïcité en prenant
parti dans cette affaire aujourd’hui heureusement
terminée puisque Roland Goigoux a été réintégré.
■ Ce n’est pas, selon nous, le choix d’une méthode
d’apprentissage de la lecture mais la dévalorisation 
de l’écrit dans notre société qui constitue la cause
essentielle de l’illettrisme.
■ Roland Goigoux, si on prend la peine de le lire,
ne rejette en aucun cas la nécessité, parallèlement 
à d’autres pratiques, d’une approche 
grapho-phonologique (dite syllabique) de l’écrit.
■ C’est artificiellement que l’on sépare politique et
pédagogie : tout projet pédagogique suppose un projet
d’organisation de la société, donc un projet politique,
et réciproquement.

On ne peut qu’être choqué par
les propos tenus lors d’une
interview publiée dans La

Montagne du samedi 25 novembre
2006, par le président du Paris Saint-
Germain Football Club.Ce responsable
sportif n’a pas un mot pour condamner
le comportement de voyous racistes
qui est celui de certains spectateurs
des matchs de son club.
Au contraire, l’attitude des prétendus
“suppor ter s” qu i  s ’en  sont  pr i s
vendredi matin à des joueurs parisiens,
et notamment à Bernard Mendy – qui
par hasard n’est pas de race blanche –
lui paraît naturelle : “Quand on est
bouleversé... il arrive qu’on ait du
mal  à  garder  son sang - f ro id” ;
“ l e  ton es t  monté  comme i l  es t  
normal qu’il monte”, dit-il et il a été
ému de voir  ces “supporters” en 
pleurs.

On pourrait penser qu’au lendemain
d’un drame qui a entraîné la mort d’un
homme, un dirigeant sportif aurait à
cœur de lancer un appel à la raison et
à l’apaisement.Ce n’est pas le vocabu-
laire martial qu’il emploie qui va y
contribuer :“Ici il faut des joueurs plus
guerriers qu’ailleurs”,des joueurs qui,
selon lui,“n’ont pas assez la haine de la
défaite”.Or la haine de la défaite,c’est la
haine de la victoire de l’autre ; de là à
prôner la haine de l’autre,il n’y a pas loin.
Il reste heureusement une immense
major i té  de clubs, y  compr is  de
football, où, malgré le poids toujours
croissant des intérêts financiers,on s’ef-
force d’inculquer aux jeunes le respect
des autres,des règles et de soi-même.
Mais il y a aussi malheureusement des
gens qui n’ont vraiment rien à faire
dans ce monde fraternel que le sport
doit continuer d’être.

Une certaine
idée… du sport



Contacts 
La Baie des Singes à Cournon
04 73 77 12 12
Athanor à Montluçon
04 70 08 14 40
Les Brayauds à St-Bonnet-près-Riom
04 73 63 36 75
Sémaphore à Cébazat
04 73 87 43 43
Comédie de Clermont-Fd –
Scène nationale
04 73 29 08 14
Le Petit Vélo à Clermont-Fd
04 73 36 36 36
Coopérative de Mai à Clermont-Fd
04 73 14 48 08
Orchestre d’Auvergne à Clermont-Fd
04 73 14 47 47
Animatis à Issoire
04 73 89 71 52
Graines de spectacles à Clermont-Fd
04 73 92 30 26
Les Augustes à Clermont-Fd
04 73 37 07 94
Ville de Blanzat
04 73 87 43 40
L’Alambic à Cournon
04 73 69 90 40 et 04 73 69 94 53

-
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Théâtre
Comédie de Clermont-Fd –
Scène nationale
● Les 15 et 16 décembre à 20 h 30 à la
Ma i son  de  l a  cu l t u r e  sa l l e  J ean -
Cocteau : “Bien des choses” écrit et mis
en scène par François Morel
● Du 19 au 22 décembre à 20 h 30 à
l’Opéra municipal : “Le Misanthrope” de
Molière mise en scène Benoît Lambert
● Du 17 au 19 janvier 2007 à 20 h à la
Maison de la culture salle Jean-Cocteau :
“Les Histrions (détail)” de Marion Aubert
mise en scène Richard Mitou
Le Petit Vélo à Clermont-Fd
● Du 19 au 23 décembre à 21 h : “Push
up” de Roland Schimmelpfennig
● Du 16 au 19 janvier 2007 à 21 h :
“L’amour des mots” de Louis Calaferte
L’Alambic à Cournon
● Le 22 décembre à 20 h 30 : “Lisa Vollom”
compagnie le Souffleur de Verre
Sémaphore à Cébazat
● Les 11 et 12 janvier 2007 à 20 h 30 :
“Dans l’après-rire” Théâtre du Cri
● Les 23 et 24 janvier 2007 à 20 h 30 :
“La mouette” d’Anton Tchekhov – Théâtre
de la Véranda
Athanor à Montluçon
● Le 28 janvier 2007 à 15 h : “Dernier
rappel” avec J. Balasko

Jeune public
Graines de spectacles à Clermont-Fd
● Le 12 janvier 2007 à 20 h : “Les Kunz”
compagnie Pré-O-C-Cupé – cirque à partir 
de 9 ans
● Le 25 janvier 2007 à 14 h 30 et le 26 janvier
à 14 h 30 et 20 h : “Snarks” Laurent
Fréchuret – Théâtre à partir de 7 ans
Animatis à Issoire
● Le 20 janvier 2007 à 15 h : “Le cirque à
quatre mains” à partir de 3 ans et à 20 h 30 :
clown “Buffo” – Tout public dès 6 ans

ÉCRIVAINS EN HERBE

Il y a très longtemps, dans un royaume
horrible et laid, naissait une petite
sorcière.
La première chose que fit ce bébé,ce fut
d’éternuer et de renifler ! Papinus et Rafi-
nisse, ses parents, l’appelèrent Snif-Snif.
Les années passèrent et la petite sorcière
grandit…
Ses parents l’envoyèrent à l’école des
sorcières pour apprendre à fabriquer des
potions magiques et à jeter des sorts.
Mais… Snif-Snif était toujours enrhumée.
Quand elle préparait une potion,son nez
coulait dans le chaudron, et cela chan-
geait la potion ! Par exemple, un matin,
le professeur Ratatouille leur avait
demandé de préparer un mélange pour
transformer quelqu’un en rat.
Snif-Snif donna un verre de portion à sa
camarade Verta… et elle vit des ailes lui
pousser.Et horreur ! Un papillon se posa
sur sa main !
- “Qu’as-tu fait là ?, s’exclama le profes-
seur Ratatouille.Tu n’arriveras jamais à
fabriquer correctement des potions de
sorcières !” et il saisit le papillon,souffla
dessus et Verta réapparut.
Le lendemain, le professeur Paillasson
qui leur apprenait à jeter des maléfices
leur dit :
- “Vous devez transformer les cheveux
de vos camarades en serpents !”
Verta se tourna vers sa copine Zoulette :
- “A bri bi bi dibou tes cheveux serpenti !”
et la tête de Zoulette se mit à grouiller 
de couleuvres vertes.
Puis ce fut au tour de Snif-Snif :
-“A bri bi bi dibou tes chev…”Atchou…
oum ! et Snif-Snif vit la tête de son amie
Pichenette se recouvrir de fleurs multi-
colores !
- “Ce n’est pas possible !, s’écria le pro-
fesseur Paillasson, tu ne peux pas rester
dans cette école, tant que tu seras
enrhumée.”
Et Snif-Snif fut renvoyée de l’école…
Snif-Snif prit son cartable et repartit chez
elle en pleurant… et en reniflant. Elle
pleurait tellement que le chemin était
inondé. Elle grimpa sur un gros rocher 
et continua à sangloter. Une petite voix

attira son attention. Elle tourna la tête 
et vit un petit lutin sur un bateau-feuille.
- “Bonjour, je m’appelle Sorcimini.
Arrête de pleurer, sinon nous allons tous
mourir noyés !”, dit le lutin.
- “Je, snif…, ne, snif…, serai jamais une
vraie sorcière, je suis toujours,Atchoum !
enrhumée, et du coup, je fais tout de
travers”, répondit la petite soricère.
- “Je veux bien t’aider, je suis un peu
magicien, répondit le lutin. Monte au
sommet du grand chêne, et rapporte-
moi les trois feuilles dorées que tu
trouveras tout en haut.”
Snif-Snif renta dans l’eau et nagea jusqu’à
l’arbre, et commença à l’escalader. Snif-
Snif était presque arrivée en haut qu’elle
é te r nua i t  t r è s  fo r t  : “Aaa t t t c c ch -
hooouuumm !” Elle vit les feuilles
dorées  s e  dé t acher  e t  s ’ envo le r.
Elle s’avança plus loin sur la branche
pour les attraper au vol, mais… ccrac ! 
la branche craqua.
- “Ce n’est pas possible, je n’y arriverai
jamais”, pleurnicha-t-elle, et elle éter-
nuait encore plus fort :
“Aatttccchhooouuumm !”
Et la branche s’envola.En éternuant si fort,
elle avait prononcé la formule magique
des sorcières pour voler sur un balai !
Snif-Snif s’envola sur son balai improvisé
et poursuivit les feuilles dorées et les
attrapa.
Elle rejoignit ensuite Sorcimini et lui
donna les feuilles. Le lutin lui chatouilla
le nez avec les feuilles dorées et pro-
nonça une formule magique :
- “RenifliRenifla le rhume de Snif-Snif
dispari disparu !”
Snif-Snif vit un grand éclair, entendit un
énorme bruit et s’endormit.
Quand elle se réveilla, l’eau avait disparu,
le lutin aussi, et elle s’aperçut qu’elle
n’était plus enrhumée.
Elle rentra chez ses parents et leur
raconta son histoire.
Ils furent très contents, Snif-Snif put
retourner à l’école et devenir une vraie
sorcière.

Coopérative scolaire – École publique
de Seychalles – cycle 2

Fausses questions et vrais enjeux de la lutte contre 
le chômage (sous la direction de Michel Husson),
aux éditions La Découverte

Tout le monde (ou presque) l’a bien compris. Il existe une relation

évidente entre la baisse proclamée (revendiquée ?) du chômage et

l’augmentation des départs à la retraite.Le président (de la République)

s’en félicite hautement et les patrons, qui se laissent parfois aller au

maniement de la philosophie, voient triompher leurs idées, frappées 

au coin du bon sens et du syllogisme hardi :“La précarité, c’est la vie ;

la précarité c’est bon pour l’emploi, or l’emploi c’est bon pour la

vie” (Serge Dassault – page 40 de l’ouvrage cité).

L’ouvrage auquel ont participé,entre autres,Odile Chagny,économiste,

spécialiste de l’Allemagne, Pierre Concialdi, chercheur à l’Institut de

recherches économiques et sociales (IRES),Thomas Coutrot,Christophe

Dejours ou Gérard Filoche, sous la direction de Michel Husson, tord le

cou aux idées reçues qui dominent le débat public. Il montre en

particulier comment le travail français a déjà été largement “flexibilisé”

sous l’effet d’un patronat qui est parvenu à imposer ses idées sur la

“société du risque”.

Et la question qui est finalement posée dans ce petit livre de quelque

cent trente pages et 8 €, est finalement celle-ci : pourquoi les salariés

devraient-ils “s’adapter” à un régime capitaliste que les autorités

politiques ont renoncé depuis longtemps à “réguler”? 

Lire utile… Mais lit-on parfois inutilement ?

“Travail flexible, salariés jetables”

Ville de Blanzat
● Le 22 janvier 2007 à 20 h 30 au foyer
rural : “Jean de la Grive” à partir de 7 ans

Danse
Graines de spectacles à Clermont-Fd
● Le 21 décembre à 14 h 30 et le 22 dé-
cembre 14 h  30 et 20 h à la Maison de la
culture salle Boris-Vian : “Echoa” compa-
gnie Arcosm – Danse contemporaine à
partir de 7 ans
Le Gamounet à Saint-Bonnet-près-Riom
● Le 13 janvier 2007 : danses de bal
auvergnat avec Laëtitia Pilorget & Sonia
Rogowski
Sémaphore à Cébazat
● Le 17 janvier 2007 à 20 h 30 : “Merci
pour tout !” compagnie Maryse Delente

Musique
Athanor à Montluçon
● Les 16 et 17 décembre à 14 h 30 : “Le
monde de M. de la Fontaine” comédie
musicale
● Le 19 janvier 2007 à 21 h : soirée Oran-
geraie“les chiens fous + package” punk-ska
Orchestre d’Auvergne
● Le 19 décembre à 20 h 30 à la Maison
de la culture salle Jean-Cocteau : Johann
Sebastian Bach – Aulis Sallinen – Camille
Saint-Saëns
● Le 9 janvier 2007 à 20 h 30 à la Maison
de la culture salle Jean-Cocteau : Ludwig
van Beethoven – Joseph Haydn – Bohu-
slav Martinu – Wolfgang Amadeus Mozart
Comédie de Clermont-Fd –
Scène nationale
● Les 11 et 12 janvier 2007 à 20 h 30 à
l’Opéra municipal : “Musiques dégéné-
rées” Paroles d’exil – Weill – Glanzberg
Graines de spectacles à Clermont-Fd
● Le 18 janvier 2007 à 14 h 30 et le 19 jan-
vier à 14 h 30 et 20 h : “Jako, les fabu-
lettes concer t” Jacques Haurogné –
Spectacle musical à partir de 4 ans
Animatis à Issoire
● Le 26 janvier 2007 à 20 h 30 : Loïc Lan-
toine - Mathieu Côte (tout public)

Concerts spectacles
La Baie des Singes à Cournon
● Du 14 au 16 décembre à 20 h 30 : “Angel
Ramos Sanchez” humour
● Du 21 au 23 décembre à 20 h 30 :
“Lucienne et les garçons” humour et
music-hall
● Le 31 décembre à 18 h, 20 h et 22 h :
“Pierre Diot” humour
● Le 18 janvier 2007 à 20 h 30 : “Tout est
bien qui finit bien” par l’ATR théâtre amateur
● Le 19 janvier 2007 à 20 h 30 : “Va t’en”
théâtre Parenthèse – Théâtre

● Le 20 janvier 2007 à 20 h 30 : “Entre
2 caisses” chanson
● Du 25 au 27 janvier à 20 h 30 : “Du Rifi-
foin dans les labours” humour
Les Augustes à Clermont-Fd
● Le 15 décembre à 19 h : café philo
● Le 16 décembre à 11 h : l’atelier de
César, la main à la plume, à 15 h : café
RERS, à 16 h 30 : café italien et à 18 h :
permanence SEL
● Le 17 décembre à 16 h 30 et soirée :
jeu de Toc
● Le 18 décembre à 19 h : café Go
● Le 19 décembre à 18 h 30 : café
anglais
● Le 20 décembre à 18 h : café allemand
de Noël et à 20 h 30 : café arabe
● Le 21 décembre à 18 h : café LSF et à
20 h 30 : café arabe
Sémaphore à Cébazat
● Le 19 janvier 2007 à 19 h : “Les Gro-
seilliers et le cabaret russe” Théâtre de
la Véranda

“Snif-Snif, la sorcière qui
reniflait tout le temps…”

“La mouette” d’Anton Tchekhov 
à Sémaphore les 23 et 24 janvier.

“Push up” au Petit Vélo 
du 19 au 23 décembre

L’équipe d’Auvergne laïqueL’équipe d’Auvergne laïque
vous souhaite d’excellentes vous souhaite d’excellentes 

fêtes de fin d’année !fêtes de fin d’année !
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FORUM
“Questions que pose un ouvrier qui lit”(1)

QUOI DE NEUF ?
• La parole contre

l’échec scolaire
Des élèves incapables de lire ne peu-
vent pas bénéficier de l’enseigne-
ment qui leur est donné, alors que
c’est en lisant que chacun peut
acquérir la langue des études. Pour
sortir de cette impasse, Christian
Montelle propose de “nourrir les
enfants par l’oreille” d’une haute
langue orale. Il définit cette nation
et propose des pistes de transmis-
sion à tous les parents et ensei-
gnants.
La poésie, le théâtre et les récits 
de la tradition orale sont les piliers
de cette acquisition de la langue des
savoirs et de la culture, le socle sur
lequel s’appuiera tout le parcours
scolaire.Christian Montelle, profes-
seur de français retraité, a étudié et
pratiqué la poésie, le théâtre et les
textes oraux de la tradition, tout au
long de sa carrière au Maroc, pen-
dant dix ans, puis en Franche-
Comté.
Editions L’Harmattan.

• Marie-Elsa
Niels

Après “Pages pas
sages”, Marie-Elsa
Nie ls  présente  à

Falexpo une nouvelle série mono-
graphique de clichés noirs et blancs.
Sélectionnée par le ministère de la
Culture pour représenter la France
aux “Ves Jeux de la francophonie” au
Niger en 2005 (mention spéciale du
jury), cette jeune photographe cler-
montoise de 20 ans cherche à créer,
avec ses “natures silencieuses”, un
espace pour la pensée et l’imagi-
nation, “loin du bruissement visuel
de ce monde”.
Falexpo - 21, place Delille - 
du 16 janvier au 3 février 2007.

Le contenu des articles de cette rubrique n’engage que leurs auteurs.

Votre abonnement à Auvergne laïque
fonctionne de date à date.Vous sou-
haitez continuer votre abonnement,
veuillez compléter ce bulletin :
Nom :.............................................
Prénom : ........................................
Adresse : ........................................

Bulletin à découper, photocopier
ou recopier et à retourner à la

FAL
21/25, place Delille 
63000 Clermont-Fd

Faites abonner 
vos voisins,
vos amis !

ne vit que 
par et pour 

ses lecteurs. 
Abonnez-vous,

réabonnez-vous.

Joindre impérativement un chèque 
de 14,50 € à l’ordre de FAL

CCP : 155 00 E Clermont-Ferrand

Auvergne laïque
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En avant… la décroissance !
N ous nous interrogions le mois

dernier dans ces pages sur l’oppor-
tunité de la nécessité (l’obligation)

d’avance à laquelle notre monde est
soumis.
Il est des domaines dans lesquels on ne
peut que s’en réjouir :ceux par exemple de
la médecine, de la justice, de la technolo-
gie, de la sécurité – quoi qu’en pensent les
démagogues politiques –, de la protection
sociale… et bien d’autres.
On peut au contraire s’alarmer devant
certains replis , notamment dans le
domaine de la paix internationale ou de
la justice sociale.
Mais s’il est un domaine enfin où le
monde avance en permanence, c’est bien
celui de l’économie. Ce mécanisme est
même devenu une nécessité absolue.
Sinon, le retour au Moyen Âge nous
guette. C’est du moins ce que tentent de
nous faire croire les chantres du libéra-
lisme économique. Cette logique de la
croissance économique est notamment
basée sur le fait que le crédit accordé par
les organismes financiers aux entrepre-
neurs est dépendant de la croissance de
leur chiffre d’affaires bien plus que de
l’augmentation de leurs bénéfices. Cette
croissance induit celle du nombre de
consommateurs et favorise une croissance
démographique dont on se demande si
elle est bien opportune (la population
planétaire est passée de trois à six mil-
liards d’individus en seulement trente
ans). Cette évolution nécessite donc une
augmentation perpétuelle des ressources :
alimentaires, énergétiques, de matières
premières. Et la planète trinque, son
poumon s’atrophie, son climat se dété-
riore, ses chaînes alimentaires sont brisées
et l’humain, qui en fait partie, est mis en
danger. Par exemple : au nom de l’effica-
cité et de la rentabilité, on procède à la
déforestation au Napalm (ou son équi-
valent actuel) de la Tasmanie. Quel sens
cela a-t-il ?
Des sonnettes d’alarme sont tirées.Par les
scientifiques, qui sont cependant en désac-
cord sur les priorités ; par les politiques,
qui affirment unanimement qu’il y a

urgence à pondérer nos modes de fonc-
t ionnement  e t  de  consommat ion .
Toutefois la conciliation des intérêts éco-
nomiques et environnementaux semble
dans ce schéma difficile à réaliser, notam-
ment dans le cadre d’un système entiè-
rement libéralisé.
Cette croissance perpétuelle étrangle les
peuples des pays dits émergents.Voir à ce
sujet le très instructif film Bamako dans
lequel il est montré que le FMI (Fonds
monétaire international) et la Banque
mondiale imposent le libéralisme aux
pays africains en échange de leurs sub-
sides et interdisent la mise en œuvre de
services publics dans des régions qui en
auraient pourtant bien besoin. Alors
aucun remède ne serait-il possible ? 
Le monde et le genre humain courraient-
ils inéluctablement à leur perte ?
Des solutions existent. Mais elles parais-
sent toujours saugrenues au premier
abord dès lors qu’elles nécessitent des
modifications notables de nos modes
de fonctionnement.
Paradoxalement, c’est la décroissance qui
constitue une alternative raisonnable.
Loin d’être une utopie, cette idée pose le
postulat d’un fonctionnement complète-
ment différent ; il ne serait plus fondé sur
cette terrible frénésie consumériste mais

sur le rééquilibrage de nos modes d’utili-
sation des ressources de la planète ;
sachant qu’il s’agit de ressources limitées
d’une planète finie.L’économiste roumain
Nicholas Georgescu-Roegen(1) démontre
que chaque fois que nous entamons notre
capital naturel, comme les énergies en
stock, nous hypothéquons les chances de
survie de nos descendants.
Un nouveau modèle économique serait
donc nécessaire.Il pourrait s’articuler sur
trois niveaux :
■ une économie de marché contrôlée
évitant les phénomènes de concentration.
Ce serait par exemple la fin du système de
franchise. Tout artisan ou commerçant
serait propriétaire de son outil de travail
et ne pourrait pas posséder plus. Il serait
nécessairement le seul décideur de son
activité, en relation avec sa clientèle.
Cette économie de petites entités, outre
son caractère humaniste, aurait l’im-
mense mérite de ne pas générer de publi-
cité, ce qui est une condition sine qua
non pour la mise en place de ce que l’on
appelle la décroissance soutenable ;
■ la production d’équipement nécessi-
tant un investissement élevé ferait appel
à des capitaux mixtes privés et publics ;
■ des services publics de base non priva-
tisables (accès à l’eau, à l’énergie dispo-

nible, à l’éducation et à la culture, aux
transports en commun, à la santé, à la
sécurité des personnes) seraient créés 
ou restaurés.
La mise en place d’un tel modèle entraî-
nerait le commerce équitable pour tous,
une gestion locale des productions et des
consommations.Il permettrait d’appliquer
là où l’on produit les critères humains de
là où l’on vend.Ce serait, par voie de consé-
quence, la fin de l’esclavage et du néo-
colonialisme.Dans son livre Pour un pacte
écologique (2), Nicolas Hulot énonce
quelques objectifs et propositions dont la
mise en œuvre permettrait, tout en gérant
mieux notre patrimoine mondial, de favo-
riser une répartition plus humaniste de
ces ressources.
Ses propositions sont les suivantes :
■ nommer un vice-Premier ministre
chargé du développement durable (on
peut d’ailleurs discuter sur cet oxymore) ;
■ instaurer un impôt carbone en crois-
sance régulière qui se substituerait
progressivement à celui sur le revenu ;
■ réorienter les subventions agricoles
vers une agriculture de qualité ;
■ systématiser les procédures participatives ;
■ mettre en place une grande politique
d’éducation et de sensibilisation.
Face à toute idée de changement, on se
sent souvent perdu, timoré, hésitant.
La tentation est toujours forte de céder au
fatalisme, de se demander à quoi peut
bien servir notre petite démarche per-
sonnelle lorsqu’il s’agit de la planète tout
entière, de l’éducation des peuples, de leur
civisme, de la démocratie, de l’avenir…
Ne baissons pas les bras ! Laissons-nous
aller à l’optimisme pour promouvoir “une
nouvelle avancée du monde”.Parlons-en,
proposons, engageons-nous, donnons
l’exemple s’il le faut, et communiquons
dans notre environnement proche sur cet
engagement paradoxal : ...avançons vers
(et grâce à) la décroissance !

(1) Voir le site Internet :
http://www.decroissance.org/
(2) Nicolas Hulot, Pour un pacte écologique,
Calmann-Lévy éditeur, 282 p., 18 €.

Encore faudrait-il qu’il reste des ouvriers, au sens où l’entendait
Brecht.
Encore faudrait-il qu’il y ait encore de quoi lire… et se poser des
questions !
À Moulins, la dernière librairie indépendante vient de fermer ses
portes. Il reste une grande surface qui vend de tout… même un peu de
littérature. Et à Clermont, c’est “Le temps des cerises”… décidément
trop court !… qui ferme également… En attendant d’autres disparitions
plus ou moins programmées.
Qui a dit qu’un vieillard qui meurt, c’est une bibliothèque qui brûle
(proverbe africain) ? Qu’est-ce qui meurt aujourd’hui ?
Et ne parlons pas de la dernière bataille que livrent les journalistes de
Libération et leurs lecteurs. N’évoquons pas non plus cette scène
cocasse, à moins qu’elle ne soit triste, que l’on a pu voir en juillet
dernier à Avignon ; le ministre de la Culture rendait hommage à tous
ceux qui, de Copeau à Vilar en passant par Dasté ou Monnet, avaient
par leur action “rendu la parole au peuple”, alors que, à quelques
mètres de là, ses gardes du corps tentaient de faire taire une
malheureuse représentante des intermittents du spectacle vivant.
C’était “une journée particulière” (2).
“Questions que pose un ouvrier qui lit…”
De nos jours, le dire, l’écrire, ne sont plus à la mode. Le monde, culturel
ou politique, est devenu un monde de slogans pour bateleurs où la
forme et l’aménagement d’un studio de télé comptent plus que ce qui
s’y dit, où les politiques et les hommes de lettres préfèrent participer
à des émissions de variétés consternantes avec des vedettes à la mode
(on se souvient de ce pauvre Djamel vautré sur les genoux de
Madame… “Jacques, il faut faire quelque chose pour ces pauvres gens !”
Où était le clown ce soir-là ?).

“À chaque page une victoire
Qui cuisinait les festins ?
Tous les dix ans un grand homme
Les frais qui les payait ?…” (1)

Dans une interview réalisée par la revue Cassandre (avril 1997), Alain
Rey explique pourquoi le “peuple”, jusqu’au XIXe siècle, allait plus volon-
tiers au théâtre : “… Les comédies, pleines de force et de vivacité,
faisaient fonction de distraction pour toute une classe analphabète…
Lorsqu’on ne sait ni lire ni écrire, le théâtre est un excellent recours pour
avoir accès à des thèmes littéraires (…). L’évolution vers une société où
nous maîtrisons l’écrit modifie les comportements…” Plus loin, citant
J.-P. Sartre, il évoque “le nombre de spectateurs que l’on arrive (aujour-
d’hui) à mobiliser avec des techniques nouvelles, alors que le plus
grand dramaturge ne peut remplir qu’un théâtre”.
Est-ce pour cela que la Ligue de l’enseignement a depuis longtemps
abandonné à d’autres la formation des animateurs de ce formidable
outil culturel qu’était la pratique du théâtre amateur ? On constate que
depuis 10 ans, le nombre de comédiens professionnels a été multiplié
par deux (de 12 à 24 000) sans que le public ait vraiment augmenté.
On continue pourtant à créer un peu partout des “événements culturels”
dont l’importance ne dépasse guère les limites de leurs organisateurs,
ce que l’on déplore vivement en accusant à la fois la télévision, le
public, les journaux ou le temps qu’il fait…
“Voilà l’homme tout entier, dit Vladimir, s’en prenant à sa chaussure alors
que c’est son pied le coupable.” (En attendant Godot – Samuel Beckett) (3).

Marcel Col
(1) Poème de Bertolt Brecht (Histoires d’almanach).
(2) Ainsi avait-on baptisé ce jour anniversaire des 60 années de décentralisation
théâtrale.
(3) Une salle “Samuel-Beckett” sera officiellement inaugurée à Clermont-Fd au
mois de janvier 2007.


